
150 LE FANTASQUE.

MUSIQUE NOUVELLE.

Nous croyons devoir recommander a l'attention dles virtuoses la dernière pub -
lication muicale sortie dle noire établissement. Elle consiste en leuxm< valses-
comnpos pair Air C. Samva<e tu de cette ville et dédlirs à ses Lleves. Ces
chrbnant es prothuctions ne peuvent être trop vite placées sur touts les pinos.

On peut se les procurer à notre bineau, chez 1auteur, et dans les principales
librairies.

Grrrrrrrrandissismo et némorable
O UVIERTURE

de la présente Session de l'étonnant, celèbre, colossal, farceur
ct pas mal embtat

CONSEIL SPECI A L.

Les journaux sérieux nous apprennent quce le Conseil Spéci:d n commencé sa
session Lgislativ e 21 cdu courant; Flsai comme les procédés ont liaî ., bois
clos, aucun ld'eux n'est en état le noui mettre au fait de ce qui s'y passe.- l.
appartient dolie au F A NTaSî qu, i sait tout, d'Ùclairer le public sur cet obscur
sujet. Nous allns donc exposer uli petit pr0 ecis clu discours loquent sorti du
buc le notre Ioulet, ainsi qu~cn abrtgé des autres incidents qui ma querent le
commencement dle cote nmorable parodie parlemientaire.

Vi'ers les cdeux heures de l'après-nidi, 'iniEizE Conseillers étuient rassemùblés
pocr nErnrs'rrrnt les intérêts lu pays et les mystères île la lógislation. RrE-
sENrI'mn est le mot ; car c'est bien réellement une reuréSenation ic plus tragi.
comiques où l'un joue le bonheur clu pays et ou l'on se jouie cde la patience ce
ses habitants. Bref, le public en sait encore plus là-dessus que je ne pourrais-
lui en apprendre.

Vers'les deux heures donc le Conseil des -rniEZE était rassemblé et bientôt-
on annonça l'arrivée ce Ir. Poulet. Chacun à son aspect prit l'air le plus sou-
mis qu'il lui fut po'isible et c'est dire beaucoup. Son E xeIlence s'étant assise
surle trône leur lit annoncer qu'elle permettait ñ ses dévoués conseillers de
s asseoir.

- Nous asseoir ! s'écria tout bas l'un d'eux, nous asseoir en présence de vo,
tre grandeur ; c'est à vos pieds sulement qu'une place nous appartient ! Et
aussitt tous ns législateurs qui n'attendaitnt sans douie que c- signal, se prci-
pitèrent aux genoux (Ie notre J lit ipotentat et se mirent ài lCclhe'r ses bottes à
qui mieux mieux, penisanmu.ne pouvoir expcrimer plus éner.:iqumîiment leur lire,
flonde. sou mission ; mais Mr. Poulet qui ne voyamit dlans cette 'técnonstratioi
qu'un déplorable gaspil dle WaEn s BEs- l3AcKINI se lâta de les r lever et
de les thure asseoir. L'orsqe l'rmotion d'unie paei'lle scène flut mmcn peu calmée-
Son Excellence prit la paroe -à peu près en ces terme3:

Messieurs mes Conseillers.
Je 1menîsequ'il vous reste encore assez le hon sens pour comprendre que je

n'ai point pris la peine de vous appeler aupr.ès <de moi pour m'aider de vos co-


